
Les Appartements de coordination  
thérapeutique proposent de réfléchir sur le thème  
« Participer ! (ou pas) », le jeudi 22 septembre  
à l’Hôpital Cognacq-Jay (Paris)
 
Les Appartements de coordination thérapeutique (ACT) de la Fondation Cognacq-Jay 
organisent une réflexion sur la participation des usagers, le jeudi 22 septembre, de 
14 à 18 heures, à l’Hôpital Cognacq-Jay (Paris XVe). La loi impose que les usagers 
participent à la vie des établissements médico-sociaux. Mais comment inciter les 
personnes à s’investir, en faisant en sorte que cela reste leur choix et non une injonc-
tion ? Cette question sera notamment travaillée avec :
• Saül Karsz, sociologue et philosophe ;
• la Fabrique créative de santé, créée à Nantes par une équipe de spécialistes en 
   éducation thérapeutique ;
• l’association Ateliers, Expérience, Redynamisation, Insertion (AERI, Montreuil) qui 
 propose des stages de redynamisation et d’insertion basés sur la création  
   artistique à des personnes atteintes de maladies chroniques ;
• l’association CapaCités (Paris) qui conçoit et accompagne les processus d’action 
   participative et de construction collective, avec les habitants des quartiers urbains.
Pour en savoir plus, consultez le programme en annexe.

Les usagers ont-ils vraiment le choix ?

Situés avenue d’Italie (Paris XIIIe), les ACT de la Fondation Cognacq-Jay accueillent 
une quinzaine de personnes par an (capacité d’accueil de 10 places) atteintes de 
pathologies graves et chroniques et fragilisées psychologiquement et socialement. 
L’équipe offre une prise en charge personnalisée à la fois médicale, paramédicale, 
psychologique, éducative et sociale. Parallèlement, elle sollicite les résidents pour 
participer activement à la vie du foyer : réunions, ateliers collectifs et entretiens 
individuels, groupes d’expression, sorties, repas, tâches du quotidien… Or « nous 
constatons souvent un décalage entre nos attentes et le degré de participation »,  
observe Fanny Rault, directrice adjointe. Ce qui nous amène à cette question : « En 
accueillant des personnes dans un système contraint et réglementé, ne sommes-
nous pas à l’inverse de la notion de participatif ? À quel moment le choix de partici-
pation à ce panel d’activités devient-il un non-choix ? ».  
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Ne pas « faire à la place », donner envie de faire

Définir un espace de participation choisie plutôt que subie, c’est l’enjeu de l’après- 
midi de réflexion portée par les ACT de la Fondation Cognacq-Jay dans le cadre 
du 100e anniversaire de la Fondation. Avec, comme sujets centraux « Ceux de l’em-
powerment, de la capacitation, conditions indispensables à la participation, et qui ne 
vont pourtant pas de soi avec des publics aussi fragilisés et si divers culturellement. 
Ceux aussi de la nécessité pour les équipes et les institutions de s’adapter et d’évo-
luer pour faire effectivement de la place à ces nouvelles pratiques et postures, plus 
égalitaires, moins maternantes », explique Fanny Rault.

Les Appartements de coordination thérapeutique (ACT) de la Fondation  
Cognacq-Jay (Paris XIIIe) : un hébergement en petit collectif associé à un 
suivi médical et social

À Paris, les Appartements de coordination thérapeutique (ACT) du foyer La Berlugane 
accueillent une quinzaine de personnes par an, atteintes de pathologies graves et 
chroniques et se trouvant en situation de précarité. L’équipe propose un accompa-
gnement pluridisciplinaire, médical, paramédical, psychologique, éducatif et social. 
Elle a pour objectif de garantir une prise en charge personnalisée, visant à améliorer 
l’autonomie et la protection des résidents, à prévenir l’exclusion et à en corriger les 
effets. Le projet d’établissement est axé sur la coordination, l’évaluation des actions 
quotidiennes, la volonté de rendre signifiants tous les éléments mineurs du quotidien 
et l’analyse du travail en équipe.
Pour en savoir plus sur les ACT : www.cognacq-jay.fr/etablissements/act

La Fondation Cognacq-Jay : 100 ans de solidarité sociale

La Fondation Cognacq-Jay, reconnue d’utilité publique depuis 1916, a pour vocation 
de créer, de maintenir et de développer des œuvres de solidarité sociale. Aujourd’hui, 
ce sont 1 200 salariés dans 9 établissements en Île-de-France et en Haute-Savoie qui 
interviennent auprès de publics en difficulté à tous les âges de la vie, à travers des 
soins hospitaliers, des prises en charge médico-sociales, des actions de protection 
sociale et de l’enseignement. 

À l’occasion de son centenaire, la Fondation a souhaité ouvrir une vaste réflexion 
prospective sur les enjeux de la solidarité sociale de demain en lançant une série de 
publications et en créant un prix pour encourager l’innovation dans ce domaine. 
Fidèle à son statut d’utilité publique et toujours tournée vers l’avenir, la Fondation 
veut soutenir une dynamique d’entraide renouvelée au service des publics en difficul-
té, pour que l’intérêt général et le bien commun restent plus que jamais le pilier vivant 
et constructif de notre société.
Pour en savoir plus sur la Fondation Cognacq-Jay : www.cognacq-jay.fr
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